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A  Crucetta  

La confusion des esprits augmente de 
jour en jour. On ne sait plus à quel saint 
se vouer. Nombreux sont ceux qui partici-
pent au dérèglement général, parce qu’ils 
ne se préoccupent pas d’être vrais dans 
les circonstances de la vie. 

Nous-mêmes, chrétiens, nous peinons à 
être cette lumière qui doit briller aux yeux 
du monde. C’est pourtant notre rôle 
propre en ce temps liturgique qui suit la 
Pentecôte. Après une moitié d’année à 
contempler la vie de Jésus depuis l’attente 
de sa venue jusqu’à l’Ascension et la Pen-
tecôte, nous sommes appelés à suivre les 
inspirations de l’Esprit Saint pour avancer 
dans la lumière malgré les ténèbres qui 
nous entourent. 

La tâche principale de notre Eglise est 
de rendre visible la charité divine. Ce don 
de la vie même du Dieu Trinité aux 
hommes est purement gratuit. Il émane 
d’un mouvement divin libre qui veut sor-
tir chacun d’entre nous de sa misère pour 
l’élever à la dignité d’enfant, d’ami et 
même de confident. 

Mais quelle est la réaction du grand 
nombre ? La dévotion au Sacré-Cœur met 
en relief les reproches de Jésus. A Mar-
guerite-Marie, il déclare : « voilà ce Cœur 
qui a tant aimé les hommes, qu’Il n’a rien 
épargné jusqu’à s’épuiser et se consom-
mer pour leur témoigner son amour. Et 

pour reconnaissance, je ne reçois de la 
plupart que des ingratitudes, par leurs ir-
révérences et leurs sacrilèges, et par les 
froideurs et mépris qu’ils ont pour moi 
dans ce Sacrement d’amour…  Ils n’ont 
que des froideurs et du rebut pour tous 
mes empressements à leur faire du bien ». 

Nous rendons-nous compte du bien que 
Jésus nous fait à longueur de journées ? 
Mettons-nous en œuvre les bonnes inspi-
rations qui nous viennent et pourraient 
changer notre vie en passant de la non-
chalance à la ferveur dans le service de 
Dieu ? 

Pour être pérenne, ce changement de 
comportement doit s’inscrire dans 
l’Eglise puisqu’elle a l’apanage de 
l’amour divin. C’est ce qu’exprime la sy-
nodalité : que puis-je apporter de positif 
pour le rayonnement de l’Eglise de Jésus-
Christ dont je suis responsable, à ma 
place, en tant que catéchumène, baptisé, 
confirmé ou ordonné ? De quelle manière 
puis-je m’investir en apportant mes com-
pétences, ou simplement ma bonne volon-
té, dans le développement organique de 
nos communautés ? 

Si chacun faisait cet effort, nous lutte-
rions efficacement contre la confusion. Là 
où nous sommes et à notre mesure, nous 
apporterions vraiment au monde, la lu-
mière de Jésus-Christ.   Abbé H. Mercury. 



M O N   P E T I T   D O I G T   M ’ A   D I T  

Le vendredi 6 mai, l’équipe des EDC s’est réunie à 19 h 30 au 
Sacré-Cœur. Le thème portait sur le bien commun. L’abbé 
Mercury l’a illustré en se référant à Mat. 6, 24 : « Nul ne peut 
servir deux maîtres : ou il haïra l'un et aimera l'autre, ou il 
s'attachera à l'un et méprisera l'autre. Vous ne pouvez servir 

Dieu et Mammon ». Mammon est le dieu de l’argent. 
Certes, toute entreprise doit être rentable et cherche à gagner de l’argent. Mais, être au 
service du bien commun oblige à ne pas tout réduire au gain matériel. Le bien commun 
implique nécessairement de prendre en compte l’aspect humain, car le chef 
d’entreprise doit assurer l’épanouissement de son personnel. Cela est vrai en particulier 
dans l’hôtellerie. Il faut faire en sorte que le client soit satisfait, mais plus encore que le 
personnel trouve, par là, le moyen de son perfectionnement professionnel et individuel. 

Depuis quelques temps, l’une des cloches de Notre-
Dame de Lorette sonnait de manière décalée. Grâce à 
la vigilance de Jean-Baptiste Rostini, l’abbé Mercury 
a fait appel à l’entreprise qui s’est occupée de la re-
mise en service du clocher. Le 5 mai, M. Orsini a 
constaté que les brides tenant la cloche la plus ré-
cente se sont rompues. Il faudra les changer. En at-
tendant, il n’y a plus qu’une seule cloche en fonction 
car, en l’état, les mouvements de balancier pourraient 
entraîner la chute de la cloche aux brides défec-
tueuses. 

Lundi 9 mai à Bastia et mardi 10 à Ajaccio, l’abbé Mercury a 
continué l’étude du Saint Evangile selon Marc : lumières et 
ombres, le chemin vers Jérusalem et les annonces de la Passion. 
La troisième annonce de la Passion (10, 32-52), plus détaillée 
que les deux premières (8, 30-33 et 9, 30-31), est destinée à 
éclairer les disciples. La requête des fils de Zébédée qui la suit 
a pour but d’obtenir la gloire. Jésus ne la nie pas. Mais il fait 

découvrir à ses Apôtres les conditions pour l’acquérir : la coupe amère à boire et le 
baptême dans le sang à verser. 
Ce chemin est caractérisé par Jésus dans le service aux autres. Servir les autres, c’est 
leur donner sa vie. Rien de moins ! C’est la raison pour laquelle il s’agit bien d’un che-
min de croix dont la souffrance est la nourriture quotidienne du vrai disciple. La mon-
tée vers Jérusalem manifeste cet enseignement. Jésus entre triomphalement dans la 
ville sainte, comme le Messie reconnu. Il est vraiment le Seigneur souverain, investis-
sant son lieu. 
Pourtant, ce triomphe tourne court. Le Christ est en butte aux interrogations de ses ad-
versaires. D’où lui vient son autorité ? De quel droit enseigne-t-il ou agit-il, comme il 
le fait ? Aucune réponse n’est donnée (11, 27-33). Le péché contre la foi est sans re-
mède. Jésus se contente de placer ses contradicteurs face à leur ignorance (12, 35-37). 
Les ombres posées par les puissances des ténèbres tentent de barrer la route aux lu-
mières montantes de l’œuvre de notre Rédemption... 



M O N   P E T I T   D O I G T   M ’ A   D I T  

Mercredi 18 mai, l’abbé Mercury a reçu un appel pressant 
de Mme Foucher. Son mari, Pierre, adhérent à 
l’association Santu Lisandru Sauli, venait d’être admis à 
l’hôpital de la Miséricorde dans un état préoccupant. Le 
sacrement des malades lui a donc été administré en fin de 
matinée. Il se rendait compte de tout ce qui se passait, 
même s’il était très diminué et ne pouvait plus parler. Le 

lendemain, il a rendu son âme à Dieu dans sa 85ème année. Nous assurons son épouse 
de toutes nos prières à son intention. Requiescat in pace ! 

Loreto est une ville italienne où la maison de la Sainte 
Famille à Nazareth a été transférée au XIIIème siècle par la 
famille de Angelis. C’est pourquoi notre chapelle Notre-
Dame de Lorette est spécialement consacrée à l’enfance de 
Jésus et de sa mère. Sa fête patronale est fixée au 
8 septembre en la nativité de Marie. 
Notre chapelle a trois statues de sainte Anne avec la Vierge 

enfant dont celle, en papier mâché, qui est sortie lors des processions. Il y a quelques 
temps, l’abbé Mercury a confié cette dernière à un restaurateur. Le travail était urgent. 
La Vierge commençait à se décoller des bras de sa mère. 
La statue est revenue le jeudi 19 mai. Le travail effectué par 
M. Ladowicht est remarquable. Tout a été réparé et consolidé. Les 
peintures ont été reprises selon les teintes d’origine. La statue est belle et 
parlante. Elle aidera à une prière fervente. Elle sera bientôt placée sur un 
support mural. Sainte Anne, priez pour nous ! 
L’association Santu Lisandru Sauli a momentanément couvert la facture 
qui reviendrait normalement aux Amis de la Chapelle Notre-Dame de 
Lorette. Nous espérons que saint Joseph suscitera quelques bienfaiteurs 
pour remonter l’état des finances... 

Vendredi 3 juin, de nouveau au Sacré-Cœur, l’équipe des EDC 
s’est réunie pour réfléchir une deuxième fois sur le thème du bien 
commun. En introduction de la prière, l’abbé Mercury s’est servi 
de Mat. 5, 48 : « Vous donc, vous serez parfaits comme votre Père 

céleste est parfait ». La recherche du bien commun est une nécessité pour la perfection 
de l’homme. 
Ce bien n’est pas seulement d’ordre privé, car la perfection de l’homme ne se réduit 
pas à ses intérêts individuels. Il n’est pas non plus public puisque le bien public 
échappe à l’individu pour servir l’intérêt anonyme du contrat social et de l’Etat. Il n’est 
pas non plus suffisant de le définir comme l’ensemble des conditions pour le 
développement de la personne, comme le fait le Compendium de la Doctrine Sociale 
de l’Eglise, parce que ces conditions sont extérieures au bien lui-même. 
Le bien commun est plutôt le bien propre de tout homme en tant qu’homme et, par 
conséquent, le bien qui est commun à tous les hommes. « Il s’agit d’un bien intrinsèque 
à la nature de l’être humain, inaliénable » (Danilo Castellano, dans Le Bien commun). 
Il comprend le bien propre de la communauté politique, mais aussi les biens qui 
permettent à l’homme de se transcender et d’atteindre à sa pleine perfection. 



M O N   P E T I T   D O I G T   M ’ A   D I T  

Samedi 11 juin, Nicolas Van Nifterik et Sandra Charrier se sont 
unis par les liens du mariage à 10 h 30en l’église Saint-Roch . 
Une dispense de disparité de culte a été accordée par 
Mgr Bustillo puisque Sandra n’est pas encore baptisée. 
L’abbé Mercury a célébré la Messe dans le rite tridentin. Dans 
son homélie, il a mis l’accent sur le dessein de vie établi par 
Dieu dans la création. Il a remarqué que 
cette vie ne peut pas se limiter à 
l’existence naturelle, mais doit s’épanouir 
dans l’ordre surnaturel et divin par la 
réception de la grâce divine. 

A la fin de la Messe, les époux ont consacré leur foyer à la 
Vierge. Un grand merci à Marie-France Hardy pour son 
accompagnement à l’orgue et à Marthe Schäffer pour ses 
morceaux de violon ! 

Lundi de Pentecôte 6 juin à Bastia et mardi 14 à Ajaccio, l’abbé 
Mercury a donné son enseignement sur le Saint Evangile selon 
Marc : le Temple, maison de prière pour toutes les nations. Il est 
revenu sur l’épisode curieux du figuier stérile, maudit par Jésus 
alors même que ce n’était pas la saison des fruits (11, 12-14 et 
11, 20-26). Marc note l’étrangeté du geste et nous invite à y 
réfléchir en intercalant l’épisode de la purification du Temple 
(11, 15-19). 

Celui-ci est à lire à la lumière des exclamations 
du prophète Jérémie : « ne vous fiez pas aux 
paroles mensongères : c’est là le sanctuaire du 
Seigneur ! Le sanctuaire du Seigneur ! Le 
sanctuaire du Seigneur ! » (7, 4-13). En lui-
même, le Temple ne sauve pas l’homme. Il ne 
permet pas de vivre en sécurité si le 
comportement n’est pas conforme à ce que Dieu veut. Venir au Temple oblige à une 

véritable conversion du cœur. Sinon, c’est comme une 
vigne et un figuier qui ne donnent aucun fruit (8, 13)… 
Le symbole est le même du figuier au Temple : ils doivent 
tous les deux produire du fruit au bon moment, c’est-à-dire 
quand Jésus le veut. La parabole des vignerons homicides 
prend ici tout son sens. Dieu a envoyé les prophètes et son 
propre Fils. Ils ont été persécutés et tués. Les grands-
prêtres, les scribes et les pharisiens comprennent qu’il est 
fait mention d’eux. Ils n’ont pas produit les fruits 

escomptés. Cela conduira à la ruine du Temple (13, 1-37) qui sera remplacé par le 
Corps du Christ, son Eglise. Pour y être greffé, notre cœur doit devenir une maison de 
prières. 



M O N   P E T I T   D O I G T   M ’ A   D I T  

Dimanche 12 juin, Antoinette et Joséphine Hardy ont 
été appelées à renouveler solennellement les 
promesses de leur baptême 
puisqu’elles sont arrivées à la fin 
de leurs années de catéchisme. 
Parallèlement, après une réflexion 
de plusieurs mois nourrie d’une 
formation catéchétique 

hebdomadaire, Keogh Dendoncker, Charlène Denis et Sandra Van 
Nifterik ont demandé leur entrée en catéchuménat, première étape 
vers le baptême. Etant donné leurs grandes similitudes, les deux 
cérémonies ont été fusionnées au cours de la même Messe pour en 
mieux faire ressortir les symboles. 
Vu leur importance, une préparation immédiate a été donnée par 
l’abbé Mercury. Mercredi 8 juin, le catéchisme a été supprimé au 
profit de la retraite de Profession de foi pour Antoinette et Joséphine. Le samedi 
précédent, les postulants au baptême et leurs accompagnants avaient également reçu un 
enseignement spécifique sur l’importance de leur engagement officiel en 
catéchuménat. 
Après la présentation et l’examen des candidats, tous les participants 
ont renoncé à Satan et fait profession de foi catholique. Ensuite, le 
prêtre a exsufflé sur les catéchumènes pour éloigner le démon et 
insufflé pour attirer l’Esprit Saint. Il les a signés du signe de la croix 
par deux fois, dont une fois sur le front, les oreilles, les yeux, le nez, 
la bouche, le cœur et les épaules. Il leur a imposé les mains et il a 
prié spécialement pour chacun d’eux avant de les renvoyer à leur 
place. 
Après la lecture de l’Evangile, les catéchumènes ont reçu les 
Evangiles et une croix en signe de leur première appartenance au 
Christ. Les Communiantes se sont alors présentées pour être 
interrogées sur leur connaissance. Elles ont récité le symbole des 

Apôtres, les dix commandements et l’oraison 
dominicale. Ainsi parées, elles ont renouvelé leur 
engagement pris autrefois par leurs parrain et marraine 
en leur nom : « je renonce à Satan, à ses œuvres et à ses 
séductions et je m'attache à Jésus-Christ pour 
toujours ». Prions pour la persévérance de ces jeunes et 
de ces néophytes. 

L’après-midi, à 17 h 00 à la chapelle Notre-Dame de Lorette, les 
deux enfants de Nicolas et Sandra ont été baptisés. Lisa et Jade ont 
respectivement 2 ans et demi et 9 mois. Elles ont été purifiées du 
péché originel et sont devenues enfants de Dieu. A ce titre, elles 
ont maintenant la capacité de participer de plein droit au Saint 
Sacrifice de la Messe. Leurs parents les ont consacrées à la Vierge 
Marie en fin de cérémonie. 



M O N   P E T I T   D O I G T   M ’ A   D I T  
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Vendredi 17 juin, c’était au tour d’Emmanuel 
Clinckx et de Lou Roose de consacrer leur lien 
dans le mariage à la chapelle Notre-Dame de 
Lorette. Pour l’occasion, la Messe a été célébrée 
à 17 h 00. 
Cette fois, l’abbé Mercury a mis en relief la nécessité du soutien mutuel et 
du don de soi tout au long des journées. La fidélité promise en ce jour 
doit, en effet, s’exprimer sans cesse dans les gestes du quotidien. C’est la 
réalisation concrète de l’amour-renoncement qui constitue le propre de la 
charité. 

Dimanche 19 juin, nous avons célébré la Fête-Dieu et honoré spéciale-
ment la présence substantielle du Christ dans le Saint-Sacrement. Jésus 
est réellement présent dans le Sacrement de l’autel qui repose dans nos 
tabernacles. La Messe a été suivie d’un salut au Saint-Sacrement et de la 
bénédiction des petits pains de Saint Antoine, fêté le 13 juin. Dans son 
homélie, l’abbé Mercury a rappelé que le Docteur de Padoue avait une 
piété particulière pour l’Eucharistie et qu’il a réalisé le miracle de la 
mule à Toulouse pour convertir un hérétique très savant. En ce di-
manche, c’était aussi la fête de sainte Julienne de Falconieri. Cette reli-
gieuse italienne se nourrissait quatre fois par semaine. Le reste du 

temps, elle vivait de la communion. A la fin de sa vie, comme elle ne pouvait plus rien 
avaler, elle demanda qu’un prêtre approche une hostie consacrée de sa poitrine. Son 
désir fut tel que l’hostie disparut en elle. A sa mort, il fut constaté que son cœur était 
marqué de Jésus en croix. Un bel exemple de piété et de dévotion ! 

Le jeudi 30 juin, l’équipe des EDC s’est réunie pour établir le bi-
lan de l’année. Le rendez-vous avait été fixé par Alexis qui nous 
recevait… au quai G sur son bateau pour une balade en mer jus-
qu’aux abords de l’île principale des Sanguinaires. Le soleil com-
mençait à décliner, éclairant de mille feux rougeoyants les roches 
qui en reçoivent leur appellation bien méritée. Le capitaine a alors 

décidé de nous laisser aller à la dérive. La mer était calme. Seul, le passage rapide des 
embarcations avoisinantes provoquaient un tangage sans conséquence. L’abbé Mercury 
a engagé à un examen de conscience par la parabole des talents (Mat. 25, 14-29). Trois 
serviteurs reçoivent de l’argent, mesuré à leur capacité à le faire fructifier : l’un cinq 
talents, l’autre deux, le troisième un. Les deux premiers s’emploient à en gagner le 
double, le dernier le conserve pour le rendre à son maître qui lui reproche son inaction. 
L’année académique se termine. Pendant les réunions, quels talents ai-je mis en œuvre, 
ou pas ? Une équipe est forte et rayonnante si chacun y met du sien. Alors quel talent 
pourrais-je mettre au service des autres pour que l’équipe progresse ? Mettons notre 
bonne volonté au service de ce bien commun propre à l’épanouissement de chacun. 



A P O S T O L A T  -  J U I L L E T  2 0 2 2  

 Ajaccio Ile-Rousse / Bastia  

Vendredi 1er : Très Précieux Sang 18 h 00 : Messe  

Samedi 2 : Visitation de la Vierge Marie 18 h 00 : Messe  

10 h 00 : Messe (CF) 
AGO de l’ASLS 

Mercredi 6 : de la férie 18 h 00 : Messe  

Jeudi 7 : Saints Cyrille et Méthode 18 h 00 : Messe  

Vendredi 8 : Sainte Elisabeth 18 h 00 : Messe  

Samedi 9 : de la Sainte Vierge 18 h 00 : Messe  

Dimanche 10 : 5ème dimanche après la Pentecôte 10 h 00 : Messe 

Mercredi 13 : de la férie 18 h 00 : Messe  

Samedi 14 : Saint Bonaventure 18 h 00 : Messe  

Vendredi 15 : Saint Henri II 18 h 00 : Messe  

Samedi 16 : Notre-Dame du Mont Carmel 18 h 00 : Messe  

Dimanche 17 : 6ème dimanche après la Pentecôte 10 h 00 : Messe 
(Père Jean) 

11 h 00 : Messe à Bastia 

Lundi 18 : Saint Camille de Lellis  18 h 00 : Messe à Bastia 

Mardi 19 : Saint Vincent de Paul  7 h 30 : Messe à Bastia 

Mercredi 20 : Saint Laurent de Brindes 18 h 00 : Messe  

Jeudi 21 : Sainte Marie-Madeleine 18 h 00 : Messe  

Vendredi 22 : Saint Apollinaire 18 h 00 : Messe  

Samedi 23 : de la Sainte Vierge Marie 18 h 00 : Messe  

10 h 00 : Messe 

Mardi 26 : Sainte Anne 18 h 00 : Messe  

Mercredi 27 : de la férie 18 h 00 : Messe  

Jeudi 28 : Saints Nazaire et Celse 18 h 00 : Messe  

Vendredi 29 : Sainte Marthe 18 h 00 : Messe  

Samedi 30 : de la Sainte Vierge Marie 18 h 00 : Messe  

10 h 00 : Messe  

Ajaccio : Chapelle Notre-Dame de Lorette, chemin de Loreto 

Bastia : Chapelle de l’Annonciade, Chemin de l’Annonciade 

Ile-Rousse : Eglise Notre-Dame de la Miséricorde, dite « des Moines » 



A P O S T O L A T  -  A O Û T  2 0 2 2  

Ajaccio L’Île-Rousse / Bastia 

Mercredi 3 : de la férie 18 h 00 : Messe 

Jeudi 4 : Saint Dominique 18 h 00 : Messe  

18 h 00 : Messe  

Samedi 6 :  Pas de Messe  

Dimanche 7 : 10 h 00 : Messe (CF) 
(Père Jean) 

11 h 00 : Messe à Bastia 

Mercredi 10 : Saint Laurent 18 h 00 : Messe 

Jeudi 11 : de la férie 18 h 00 : Messe 

Vendredi 12 : Sainte Claire 18 h 00 : Messe  

Samedi 13 : de la Sainte Vierge 18 h 00 : Messe 

Dimanche 14 : 10 10 h 00 : Messe 

Lundi 15 : Assomption de la Vierge 17 h 00 : Messe 11 h 00 : Messe à Bastia 

Mercredi 17 : Saint Hyacinthe 18 h 00 : Messe 

Jeudi 18 : de la férie 18 h 00 : Messe  

Vendredi 19 : Saint Jean Eudes 18 h 00 : Messe  

Samedi 20 : Saint Bernard 18 h 00 : Messe  

10 h 00 : Messe 

Lundi 22 : Cœur Immaculé de Marie 18 h 00 : Messe  

Mercredi 24 : Saint Barthelemy 18 h 00 : Messe 

Jeudi 25 : Saint Louis 18 h 00 : Messe 

Vendredi 26 : de la férie 18 h 00 : Messe  

Samedi 27 : Saint Joseph Calasanz 18 h 00 : Messe  

10 h 00 : Messe 

Mercredi 31 : Immaculée Conception 17 h 30 : Neuvaine 
18 h 00 : Messe 

 

Pour toute information sur le rite traditionnel en Corse : 
P. Hervé Mercury - 8 Boulevard Sylvestre Marcaggi - Evêché - CS 30306 - 20181 
Ajaccio Cedex 1. 
 

Par téléphone : 06.08.18.15.64 - Par internet : contact.pretre@a-crucetta.fr 


